
AU .X " "AM I S .DE LA SEYNE" 

1 ·~ARIE • .la.!lé un· cri d'àlarmé: 
"Piton : enc~e .. sau,er. la .nature ?" 

Une YU de r_..,:-
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'EST devant U l'I ltr. 
tanu ,. .. ,. ~"'tt, 
tmtiY.e ~ .... ~~ 
a dlve!app., ..tmmll · soir 

Je tbàne de sa ~ qu,l 
~ poul' fl&kt l C Fw_t'O D C&, 

'12.=: ··là i ~ -?"' ~s;= gae,1~ 
. ~ ~ ,a\laient a:randement 

contri bué au sua:ès de cette réu· 
Dion orpniséc sous l'égide de 
l'assoclailon des « Amis de La 
Seyne ». 
UN AVIS AUTORISE 

Le sujet choisi ne pouvait être 
traité que par une personnalité 
connaissant à fond les do~s 
du prob!=e. M. Zaccarie s'est 
~ intéressé aux activi"5 
des sociétés i:éâlonales qui, de 
p~ ou de loiD', se soucient de 
la conservation . de notre patti• 
moine dispensé par la nature. 

Il est en effet président de 
Ja Société d'Aariculture, d'Hor­

ture et d'A.cclimatation du 

~~~~i~ 
~çaise des Sodét~ de · 

sciences naturelles ; vice-pdsi· 
dent de Ja . Fédération méridio­
nale ~ . proteetlon de Ja nature 
et de cldfmse des oi~ i viœ-
1ftlident de Ja SocUte des 
Sdenœs .Naturelles et d:Ardl6o­
Joaie de Toulon et du Var. 

Comme on peui en JUi~ nul 
n'6talt DlÙIUX plaéé quo · IL Zac· 
carie pour traitet' de ce aujèt 
e tJancer ce cri d'alarme c Peut 
on ~re sauver ·la nature ? ,. 
,._~:, .Alex Pelr6, p~dent de la 
~té · des Amis de I:.a Seyne, 
au c:oan de son disoours de 
l:ilaJvenue, pnsentait d'ailleurs 
co Pdet en ces termes : 

.. Â l'heure où les aouverne. 
-:œn!a des ~es nati ons mon­
dlaJes moriol>ollsent les cfl!oou· 
wrtes · scientifiques de Jeun sa­
vanfa pour assurer leur hété­
monie, 

c A l'heure où ces ,ouveme, 

-~~~/~:11= 
mort , 
où ils s'an,>tent 

de 6·ouer à l'apprenti 
, oub 1aot que oelui-ci 
un maitre , alors ~'ils 

n'$t=les aulder dans 
e~, que leur fo e , et 
.otte . btion , 

c A l'heure où le sort du mon­
ded l'aoéaotmement de l'hu­
mantt6 ae jouent autour !Su 
bout pna d'un relais électronlCNe 
qu 'ufle .maln imprudente ou IW­
d6e Hf un cerveau détraQùi. 
l)CIJl t6clencher, 

cl-J'. est réjouinant d'~ 
t1"""4U& d'autres hommes· à res­
prit 1011\ie et au raisoonemalt 
saill. œt le coura,e de ~ 
qu'un peut encore sauver la Na­
ture. 

c Le conféiencier de ce soir, 
nop. auû M. Zaccarie, est un 
· de ceux-là ... 

11:JMfendre}!:~ture poor la 
sllllft'I' des bCaJlmlÎI eet une vo­
allOD poqr lid, ·• . 

gJr!}Jl{j~ ,. 
Avant de i,aa.-: la puoJe. fi 

M. Zaccarie. M.~ ~ . pœ­
sentalt I.e p~ des Pt'C!" 
cbaidea . ~tions · wt -1-= ~~ ~ 00UN *8 

Le ~ février une .DOUftlle va 
être donnée aux And, de t.. 
Se,- par M. Al'Modo,. «mf6' 
renc:e lrYant J)Otlr titre .. ·If~~ 
risme de Paul Va~ry "· 

~ te, du 17 U18rs au 14 
avril se déroulera le tràdltionne l 
Mols des Arts avec les mani ~­
tatioos sui~~ ! 

11 man : Orc:bestre • · Ntœ • 

Côte d'Azur . ·. . ÏRîle . :-.,~ 
22 man i .. ,.. -~Mdial -'Yft& I; · , ..- 1~ ooii 

Tarlet. · · · · · ~ Ja ~ de 
31 màtll :: Ccmcert d'~ -.vec · ent ·~ a-

fOÎ'IPUlilte Pfmre . ~ ·.... . • 
lèr avril : ~ par . ,., · ,. dt ~ ne JJement ~ 

François de ·Cloaeta. , ja ' Dl~ ~ • et fe -lll'Oblmne 
6 ami. ': Concei-t.~jan · , ··: - ~ · . wrb' ·est à , l'ordre 
14 avril: Gala J~ . . ~ :. dll'l ,. · ... : .· 
C.Onune on ~t o ;Japr , dl · D*is ·Je·Var • tnëmdies ont 

splendides manüestàtlons ont été 'dljà ravaaé @>.000 hectares de 
«prévues J>,ar . le comit é penna- . forêt et fabsence d'arbres en· 
nent des fêtes àï"occasion. de ·ce train e l'érosion dont les effets 
Mois des Arts 1967. sont encore plus redoutables que 

ceux du feu. 
LE TOURNANT M. Zaccarle parlait ensuite des 
DU XXe SIECLE récentes catastrophes d'Italie et 

Apffl la- présentation de M. en donnait Jes causes, et il de-
Alex Peiré, M. Zaccarl"e prenait vait emuite Illustrer par de très 
à S0il tour la parole et -lout "d'a- belles p.roJectlons c.ommentée 
bonf il -expliquait co.mment ·lui oette conf~ce qui fut ·l~e-
étalt veau cet amour- ,de Ia: na- ment applaudie. GERTOSIO . 
nare alors q11,.'.il,.était un · jeune 
homme. 

En effet, fils d'horticulteur, sa 
jeunesse a été marquée _P.ar un 
mcendie de forêt cnu, à ~yères, 
un jour ·de,,~ a ' anéanti la 
prt>p~ti ,.de · ,ses i .parenta en 
moins d'une heure. · 

Provoqué par l!imprudenoe 
d'un bQcberon ou d'un chuaeur, 
l'incendie a· pJis naissance à 
l'ouest du maulf des Maurettes 
qu ~il détruisit presque eotià'c­
mcnt . 

« . J'avais alors 17 am, dit M. 
Zaccarie, et ·deouis Je n!ai jamais 
oublié Je specfacle de -«15>lation 
de notre fo~t anéantie par le 
feu · et depuia. Jamail recons­
tituée. 

« Ce fait,:malbeureusement pas 
110)6, m-. ~conduit à étudier l'ef­
faranîe évolution · réireaslve de 
la Nature au cours des ciDQuan­
te dernières années , particuJ~­
ment dans notre ·~ ent. ,. 

M. l.a<:ëarlc soullpait Je fait 
que Je.p~ s~pare de. jour 
en jour de · la ,terff , de la .mer et 
des airs, non en bieù_i~ hélas, et 

· il affirmait ~ - ai m: bonnes 
volontés u'anuajent pas à effeo­
tu!!I' un retour anx, soGrces il 
ltait à c~ que d'.ict cin­
q__uan.te ans la mre n!exisœ 
plus . · 
, A l'oriafne . . l'homme vivait en 
~biose avec la Nature et il 
n était nullement déprédateur. 
Basuite, il ·devint maître du f~ 
mats jusqu 'au milieu du l9e ~ 
cle -l'humanité vivait en bons 
termes avec la Nature: Mais , à 
partir de 1'9001~ la iroue iodus­
trie les belOiiJs MOVaUX . ont 
évolué à un cadence ve~-

L'exploltàti.ôD · clu . IQUWQI · ~ 
fit de plus en .;!Mus intensive tt 
d6jà en 1908 ~re ·Rooaevclt 
Jtnçalt un ap.P'!l à la comDl!6-
biorision, appel qui n'a· pas~~t6 
eateftdu. · 

La mer e:at POllu6e , tant par 
les ~ rouaes ~ par Jes by ­
drocarburél. ,et• ce sQJet M, 
~e · pdeltai. ·t ·gu!UBe tpDl!e 
llè · DJ&ZOUt -~J.luc . Une• IQDilrfic1e 
de mer d"e 1~ h~~- U>mme 
il cat ·prouv6 qu on : .. ~ , 3 
~ de- :.tœna' 'PM'. ·ç de 

~~Kr~~ reLIU·(,00 '~ 
PoU.. 'par . an. . 1 

Bt ~ ,il ~t dix__. · 
au, mazout=· se rétarber oD 
vQ!t que _'le aer est ·lfanll, 1>e 
plus, Jes rnàrms (pli ,e 
~~-t sur. ~e p&ppe.~ ea, 
~ -..,., et ~~ par cëntalbèl --de = QU'UI ~ .tàu~ les 

M. ~e insistait éplen,elll 
sur l'avanté~ qu'on aurait d'uti• 
:tisu au mieux l'éneraie maré­
motrice ainsi que le procédé 
~ès Claude ôasë sur la dif. 
Uresiëe de t~tuTe entre les 
fonds et la aùi{ac, 
· t. œnliledm < faillllt reuo~ 


